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à mes âmes cœurs 

 

Alya et Siam 
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Ecrire 

 

L’écriture est l’ordre de ma vie, 

L’encre est le sang de mon âme. 

La parole est le chaos de mon esprit, 

Orion est la forme de mes larmes. 

 

Derrière chaque mot survit un de mes pas, 

Derrière chaque pas meurt un de mes maux. 

 

La pensée est un refuge 

Qui vide le néant de sa substance. 

La pensée est une prison 

Qui comble le vide de l’existence. 

 

L’amour nous conduit à des joutes éphémères, 

Toujours il produit des ombres et lumières. 

 

 



7 

 

La mort nous poursuit sur des routes sans terre, 

D’abord elle séduit où sombrent les pierres. 

 

Le silence est le bruit 

Que j’entends au réveil. 

La patience est l’ennui 

Que répand le sommeil. 

 

Le jour est ce fruit 

Où s’étend l’arc-en-ciel 

Je rêve de mille nuits 

Où rien n’est pareil : 

 

Ma tête dans la lune 

Où se cache l’infortune, 

Mon cœur dans la brume 

D’où émerge cette plume. 
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Eternel recommencement 

 

La vie a le temps. 

Nous l’avons dans le sang. 

 

L’amour est sans prix. 

Nous y sommes tous soumis. 

 

La mort ne sourit pas. 

Nous sommes juste ses proies. 

 

L’humain réincarné. 

Je n’suis peut-être qu’une idée. 

 

Les femmes sont reines. 

Je n’suis qu’une mise en scène. 
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L’enfant est roi. 

Je suis un homme deux fois. 

 

La nature n’oublie pas. 

Je suis son cycle et ses lois. 

 

Dieu n’est pas le dernier. 

Je suis seulement nié. 

 

Les jours me sont comptés. 

Je suis l’éternité.  
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L'alpha et l'oméga  

(Le mystère de l'amour) 

 

 

Par-delà la lumière éphémère du jour, 

Et au-delà de la sombre image de la nuit, 

Une vérité cachée demeure à l’ombre. 

 

Source d’espoir ou réservoir à déboires, 

Energie futile ou lueur imperceptible, 

Le tout créé d’un rien, originel du mal et du bien. 

 

Quatre éléments pour la vie, genèse de l’amour, 

A l’antre de la folie, il réside toujours. 

Ancré dans la pensée, il ne peut s’effacer, 

Oublié dans le passé, il se révèle immaculé. 
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Breuvage d’un mage, destiné à un sage, 

Au service du vice à l’instar d’une épice. 

Elixir malicieux au corps somptueux, 

Divin ou humain, il est le fruit du malin. 

 

Opium d’un instant à l’éternel dévouement, 

Amour éthéré dans un recueil distingué, 

Dulcinée ou Aphrodite, son secret les discrédite. 
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Le passage 

 

Irréductibilité de l'existence dans l'absolue, 

Probabilité d'une conscience dans l'inconnu, 

Prélude infortuné pour un passé inachevé, 

Lassitude demeurée à jamais inavouée. 

 

 

Empire de l'obscur aux reflets du néant, 

Vampire impur aux regrets de l'insouciant, 

Fruit d'un blasphème imprudent d'un dissident, 

Bruits qu'elle sème aux dépens des mourants. 
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Libération ésotérique et perdition organique, 

Définition logique d'une évaporation mystique, 

Coupable pour une innocence légitimée universelle, 

Palpable par l'inconscience vouée séquentielle. 

 

 

Etreinte éphémère dans la crainte de l'oubli, 

Empreinte de lumière restreinte à l'infini, 

Réservoir abstrait accueillant l'âme ou le corps, 

Espoir concret du vivant qui s'émane de la mort. 
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Le bonheur 

 

A l’orée des champs magnétiques, 

Vertu lyrique des utopistes, 

Elevée aux rangs des quantiques, 

Comme une éthique royaliste. 

 

Ver solitaire en dépression, 

Orgie au sein de notre cerveau, 

Univers, terre des sensations, 

Surgis en mains propres et sans mot. 

 

Parfait dessein des désirs humains, 

Orgasme absolu et fusionnel, 

Un jet divin aux plaisirs des siens, 

Rare spasme élu essentiel. 
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Tendresse, essence, énergie, 

Origines bienveillantes de l’être, 

Une ivresse encense l’esprit, 

Juste, fine, élégante lettre. 

 

Ornée de rêves et d’immaculé, 

Une princesse naquit du jour, 

Rivée à Eve et l’éternité, 

Sort des déesses en mal d’amour. 

 

 

 

 

 

 

 

 


